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Stendhal
Écrivain et critique d'art français



    
    
    
      	
        Né en 1783 à Grenoble 
      

      	
        Décédé en 1842 à Paris
      

      	
        Quelques-unes de ses œuvres :
        	
            Vanina Vanini (1829), nouvelle
          
	
            Le Rouge et le Noir (1830), roman
          
	
            La Chartreuse de Parme (1839), roman
          



      

    



    Stendhal, de son vrai nom Henri Beyle, nait à Grenoble en 1783 dans une famille bourgeoise. À Paris, sous le Directoire, les débats d'idées le passionnent et aiguisent son esprit critique. Rejoignant l'armée de Bonaparte, il découvre l'Italie et l'Allemagne grâce aux campagnes militaires. Après 1815, il devient critique d'art à Milan et compose des ouvrages touristiques qu'il signe de son pseudonyme. Dès 1830, Louis-Philippe le nomme consul de France à Trieste, puis à Civitavecchia. Il y complète ses romans majeurs (Le Rouge et le Noir, 1830 ; La Chartreuse de Parme, 1839) et une autobiographie (Vie d'Henry Brulard, 1835-1836). Une crise d'apoplexie le terrasse en mars 1841 à Paris. Il meurt l'année suivante, laissant nombre de manuscrits inachevés.

  
La Chartreuse de Parme
L'Italie du XIXe siècle



    
    
    
      	
        Genre : roman 
      

      	
        Édition de référence : La Chartreuse de Parme, Le Livre de Poche, coll. « Les Classiques de Poche », 1983, 743 p.
      

      	
        1re édition : 1839
      

      	
        Thématiques : amour, apprentissage, histoire, jeunesse, héroïsme, ambition, bataille de Waterloo
      

    



    Parue en 1839, La Chartreuse de Parme raconte l’histoire d’un jeune Italien, Fabrice del Dongo, rêvant d’une grande carrière militaire pleine de gloire. Fervent admirateur de Napoléon, il s’engage aux cotés de l’empereur lors de la bataille de Waterloo, mais la défaite française le force à revenir dans son pays où, sur les conseils de sa tante, il choisit une carrière ecclésiastique. D'abord amoureux de cette tante charismatique, il succombe finalement aux charmes de Clélia Conti, la fille du gouverneur de la prison où il est enfermé pour meurtre.

    Cette œuvre, relativement peu connue jusqu’au début du XXe siècle, lui valut pourtant cette phrase de Balzac : « Je regarde l’auteur de La Chartreuse de Parme comme un des meilleurs écrivains de notre époque. »

  
RÉSUMÉ



    
    CHAPITRES 1-6 



      
      Le 15 mai 1796, Napoléon Bonaparte (empereur des Français, 1769-1821) entre dans Milan, ville italienne jusque-là sous le joug autrichien. Les Français sont logés chez l’habitant et un officier, le lieutenant Robert, élit domicile chez le marquis del Dongo. Commence alors une romance entre le militaire français et la marquise del Dongo, la femme de son hôte. De cette idylle nait Fabrice, qui sera considéré comme le fils cadet du marquis.

      À partir de 1800, la famille del Dongo décide de s’installer dans son château de Grianta, sur les rives du lac de Côme, où Fabrice passe sa jeunesse, bercé par les souvenirs de la grandeur napoléonienne. Ces souvenirs sont notamment entretenus par sa tante, Gina Pietranera, pour laquelle il éprouve un grand attachement et qui habite chez le marquis, son frère, depuis la mort de son mari. Fabrice trouve en la personne de l’abbé Blanès, chargé de faire son instruction, un père de substitution.

      Ayant appris l’évasion de Napoléon de l’ile d’Elbe et sa tentative de retour, Fabrice décide de se mettre à son service. Il rejoint l’armée napoléonienne le jour de la bataille de Waterloo (le 18 juin 1815). Il ne comprend cependant rien aux combats et son accent italien le rend suspect aux yeux des soldats.

      La chute définitive de Napoléon pousse Fabrice jusqu’en France. Il est en effet dans l’impossibilité de rentrer en Italie, son frère l’ayant dénoncé comme étant à la solde de Napoléon, ce qui est considéré comme un acte de trahison dans une Italie dominée par les Autrichiens.

      Gina est attristée par l’exil forcé de son neveu. Elle fait la connaissance du comte Mosca, ministre du prince de Parme. Une relation amoureuse se tisse entre eux, mais Gina se marie avec le duc Sanseverina, suivant les vœux de Mosca. En effet, le comte étant marié et Gina veuve, ce mariage leur permet de se voir dans le respect des bons usages.

      Nommé premier ministre, Mosca propose à Gina de faire revenir Fabrice en Italie. Mais, pour cela, le jeune homme doit embrasser une carrière ecclésiastique, sa carrière militaire ayant été compromise par ses faits d’armes auprès de Napoléon. Le jeune homme accepte et part étudier la théologie à Naples. Il projette de devenir le futur archevêque de Parme. Gina devient quant à elle l’une des femmes les plus en vue de la cour.

    

    CHAPITRES 7-20 



      
      Quatre années passent. Fabrice, qui a terminé ses études, rentre à Parme où il fait à la fois la conquête du prince, de la princesse, de leur fils et de l’archevêque qui le prend en affection.

      Un jour, Fabrice se rend au théâtre et tombe sous le charme d’une actrice, Marietta Valserra. Malheureusement, celle-ci a déjà un amant officiel en la personne de Giletti, un homme terriblement jaloux et violent. Lors d’un combat provoqué par Giletti, Fabrice le tue et se retrouve obligé de fuir. Condamné par contumace, Fabrice est contraint à une vie d’errance.

      Malgré les intrigues menées par Gina pour empêcher l’arrestation de son neveu, Fabrice est arrêté et enfermé dans la tour Farnèse, au sein de la citadelle de Parme, dont le gouverneur est le général Fabio Conti. Celui-ci a une fille, Clélia, dont le charme ne laisse pas Fabrice indifférent. Comme les fenêtres de la jeune fille donnent sur la cellule de Fabrice, tous deux communiquent et finissent par s’avouer leur amour.

      Les adversaires de Gina et de Mosca à la cour cherchent à leur nuire et ont décidé pour cela de toucher Fabrice. Gina, qui craint que son neveu ne soit tué dans sa prison, décide de le faire évader avec l’aide de Clélia. La fuite de Fabrice est une réussite.

    

    CHAPITRES 21-28 



      
      Lors d’une promenade en forêt sur ses terres, Gina fait la rencontre de Ferrante Palla, un médecin et poète bien connu en Italie. Amoureux fou de la jeune femme, Palla se met à son service.

      Désormais libre, Fabrice n’est cependant pas heureux car il est séparé de Clélia qui a accepté, selon les désirs de son père, d’épouser le marquis Crescenzi.

      Le prince meurt soudain, à la suite d'une maladie. Mais Palla n’est sans doute pas innocent dans son décès : Gina n’a jamais pardonné au souverain la condamnation et l’emprisonnement de son neveu, et a probablement demandé à Palla de l’assassiner.

      Gina reprend la route de Parme avec Fabrice et est nommée à un poste honorifique par le nouveau prince. Celui-ci étant éperdument amoureux d’elle, elle obtient de lui la tenue d’un nouveau procès pour Fabrice. Fou de joie, le jeune homme se livre à la citadelle afin d’avoir le bonheur de revoir Clélia. Mais, dans ces lieux, il est à nouveau sous la menace d’un assassinat, ce qui conduit au limogeage du général Conti. Fabrice réussit cependant à rencontrer Clélia et leur amour est toujours aussi fort.

      Pourtant, la jeune fille se marie avec Crescenzi. Déclaré innocent lors de son nouveau procès, mais désespéré par le mariage de la femme qu'il aime, Fabrice décide de mener une vie d’ascète et commence à être connu comme un grand prédicateur. Cependant, un jour, Clélia accepte de rencontrer Fabrice et lui avoue qu'elle l’aime encore.

      Désormais veuf, le comte Mosca épouse Gina dont le mari est mort quelques années auparavant.

      Trois années passent pendant lesquelles Fabrice et Clélia se voient fréquemment. De cette liaison nait Sandrino. Le décès prématuré de l’enfant fait mourir de chagrin Clélia. Désespéré, Fabrice se réfugie alors dans la chartreuse de Parme où il ne tarde pas à mourir. Gina, brisée par le décès de son neveu, meurt à son tour.

    

  
ÉTUDE DES PERSONNAGES



    
    FABRICE 



      
      Fabrice Valserra del Dongo est le second fils du marquis et de la marquise del Dongo, du moins officiellement puisque son véritable père est un officier français de l’armée napoléonienne.

      Il passe son enfance et son adolescence entouré de femmes (sa mère, ses sœurs et principalement sa tante), sans présence masculine, hormis celle de l’abbé Blanès, le curé du village, à qui le marquis a confié l’éducation de son fils.

      Depuis qu’il est tout petit, sa vie est bercée par les récits des exploits de Napoléon. Aussi, devenu jeune homme, Fabrice rêve-t-il de suivre l’exemple de l’Empereur. Mais, fougueux, rêveur, naïf et mal préparé à la réalité de la vie, Fabrice va de désillusion en désillusion. Ne sachant quelle voie choisir, il se laisse finalement pousser dans une carrière ecclésiastique, mais sans la moindre volonté. Il suit la route que sa tante et le comte Mosca ont tracée pour lui et qui le mène au poste prestigieux d’archevêque de Parme.

      Très attaché à sa tante, il pense un moment en être amoureux. Mais son inconstance le jette dans les bras d’une petite actrice dont il est contraint, par légitime défense, de tuer l’amant officiel. C’est finalement auprès de Clélia Conti qu’il trouve le véritable amour. Pourtant, cet amour est impossible : l’habit que porte Fabrice ne lui permet pas de relations amoureuses et, de plus, Clélia est promise à un riche noble de la cour de Parme. Les deux jeunes gens vivent tout de même leur passion, dont nait un petit garçon. La mort prématurée de l’enfant entraine celle de ses parents.

    

    CLÉLIA CONTI 



      
      Lorsque Fabrice la rencontre pour la première fois, Clélia a 12 ans. Il la retrouve quelques années plus tard, alors qu’il est emprisonné pour meurtre à la citadelle de Parme, dont le général Fabio Conti, le père de Clélia, est le gouverneur.

      C’est une jeune fille intelligente, volontaire et constante. Son amour pour Fabrice ne se dément jamais et elle favorise même son évasion au risque de compromettre son propre père. Cependant, bouleversée par son acte, elle fait la promesse de ne plus jamais revoir Fabrice. Par la suite, lors de leurs entrevues, elle use d’un subterfuge pour ne pas commettre un parjure : leurs rencontres ont lieu uniquement dans l’obscurité, elle ne le voit donc plus. Mariée selon les désirs de son père à un homme qu’elle n’aime pas, elle donne un fils à Fabrice, Sandrino. Mais elle meurt de chagrin lorsque l’enfant décède.

    

    GINA 



      
      C’est sans doute le personnage qui change le plus souvent d’identité tout au long du roman. On la découvre d’abord sous le nom de Gina del Dongo, en

      
    

    LE COMTE MOSCA 
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